
 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

   

 

 

 

 

 

 

 

 

     Adam Weishaupt, fondateur de la société     

secrète des "Illuminati".  

A l’origine du mythe judéo-maçonnique 
 

Les "Illuminati" ou  
"Illuminés de Bavière" 
 
 
Le terme "illuminati" ou "Illuminés de Bavière" désigne une 
société secrète paramaçonnique fondée en Bavière en 1776 par 
l’ancien jésuite allemand Adam Weishaupt, professeur de droit 
canonique.  
 
Hostile à l'autoritarisme catholique bavarois et déçu par 
l’apport des Lumières, il nourrit l’ambition d’une vaste réforme 
culturelle dont la société allemande a selon lui besoin. Mais 
l’ordre des Illuminati est rapidement perçu comme une 
conspiration destinée à détruire l’Eglise et le pouvoir en place. 

 
 
 
Dès sa création, de nombreux intellectuels influents et des personnalités politiques progressistes adhèrent à 
l’ordre des "Illuminati". Mais dans l'État conservateur de Bavière, dominé par l'Église catholique et l'aristocratie, 
l’ordre des "Illuminati" ne tarde pas à être interdit par le pouvoir en place. En 1784, le gouvernement bavarois 
dissout toutes les sociétés secrètes qui incluaient les "Illuminati" et les Francs-maçons. La structure se 
désagrège alors rapidement.  
 
 
A la fin du XVIIIème siècle, par ailleurs, les auteurs contre-révolutionnaires, alliés de l’Eglise, dénoncent la 
"conjuration des Illuminés" : la Révolution française serait le fruit d'un complot animé par les "Illuminés de 
Bavière" – c'est-à-dire les Francs-maçons – visant à abattre l'Eglise et la monarchie en place et à répandre 
l’idéologie des Lumières.  
 
Dans son livre antimaçonnique Mémoires pour servir à l'histoire du jacobinisme écrit entre 1797 et 1798, 
l’auteur contre-révolutionnaire Augustin Barruel contribue en large partie au développement du mythe du 
complot des "Illuminés de Bavière", en surestimant jusqu’au délire leur influence dans la Révolution française. 
 
 
Si l’ordre des "Illuminés de Bavière" n’a existé qu’une dizaine d’années dans les faits (de 1776 à 1785) et ne 
comptait que quelques centaines de membres, cette société secrète est devenue la mère de toutes les 
conspirations d’où sera issu le mythe du complot judéo-maçonnique: le mot "Illuminé" a fini par prendre le sens 
de "conspirateur franc-maçon", puis "judéo-maçon" dans le dernier tiers du XIXème siècle.  
 
 
La dénonciation récurrente de l'action antichrétienne occulte des "Illuminés de Bavière" fera dès lors partie de la 
rhétorique catholique traditionaliste, avant de devenir un thème de la littérature mystique et ésotérique en 
général, structurée par la théorie du complot maçonnique ou judéo-maçonnique. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Source: entretien avec Pierre-André Taguieff dans le Nouvel observateur (27 octobre 2005). 
http://www.nouvelobs.com/articles/p2138/a284403.html 
 

 
 


